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36 LE CONTEUR ROMAND

LA VOIX FRIBOURGEOISE

Souvenir de l'abbé Bovet

Lors de son séjour à l'Hôpital Nestlé,
à Lausanne, en 1948. j'ai été offrir à l'abbé
Bovet une petite audition de chansons

populaires avec mon groupe mixte « La
Mélodie romande », en n'oubliant pas. cela

va sans dire, « Le vieux chalet ».

Comme ce cher abbé allait beaucoup
mieux, nous parlions un peu de tout et
notamment des vins et des bonnes auberges

accueillantes. Je lui citais alors une
inscription qui se trouvait parmi d'autres
en patois et en français, sur les murs du
Café fribourgeois à Bulle, avant sa récente
restauration, libellée comme suit :

« Ce n'est pas en buvant beaucoup qu'on
se grise, c'est en buvant trop »

Cela plut énormément au barde malade
et j'ai dû lui laisser ce texte sur un bout
de papier, car il l'ignorait.

Quelques temps après, l'abbé a pu rentrer

chez lui, j'ai reçu de sa part une
composition musicale sur un texte à lui
intitulé « La bonne devise ». qu'il me
dédiait. Voici ce texte :

La bonne devise

1. Tu peux lire ça sur la façade d'une

antique taverne très célèbre ;

ça ne manque pas d'espril. Ah
Colin, du dois en faire bon usage.

2. Honte à ceux qui raflent des bou¬

teilles sans en bien savourer Tardent
arôme ;
il faut savoir les siffler, mon Colin,
avec l'esprit de retenue.

3. Place au malin ton premier verre
tout au bord du chemin de ta
guillette ;
qu'il voie passer les suivants Bon
Colin cela s'appelle esprit de suite.

Cette « Bonne devise » est probablement
l'une des dernières preuves de l'esprit
inventif de l'abbé, tant poétique que
musical. La composition est facile, empreinte
de la bonhomie malicieuse dont il avait
le secret et dont il a laissé plusieurs
exemples. Ou n'a qu'à penser à son « Meli-
Mélo » et à l'entraînante « Fanfare du

printemps ». Elle est d'autant plus surprenante

que le bon abbé ne buvait que très

peu d'alcool. Une preuve de plus (les

nombreuses cordes qu'il avait à son arc.

Edouard Helfer.
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